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Un regard sur le fu_tile 
Le temps d'une soiree, Le 

Havre est devenu une escale 
importame pour le navire mode 
qui vogue au gre des hurneurs du 
temps. Ouoi de plus dernode Que 
la mode, disaii un homrne celebre 
et Pl)Urtant elle est le signe d'une 
epoque. une maniere de vivre son 
u,rps et son env:ronnernenl. um: 
la�on de se placer sur 1' echiquier 
de la societe. II serait facile d<' 
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dire : « Dis-moi comment t1, 
t'habilles et je te dirais Qui h• 
es! ». 

Devant un parterre de qualite. 
samedi soir au Theatre de l'H6tel• 
de-Ville. les mannequins d'une 
ecole parisienne, nous ,ont pre 
5ente la rnode et ses etares 
irnponantes de: la fin du siecle 
dernier aux annees 50-60. Une 
initiative � m,!t1 re au con1p1e de 
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trois etudiantes de l'ESC: Sylvie 
Maignan. Valerie Vandon et Pas­
cale Brizzant. 

Montage audio-visuel. defile 
de jeunes fernmes ravissantes. 
eclairages soignes. musiQue 
d'ambiance auront fte Hutant 
d'elernents tle1ern11na,11s pour un 
cocktail nostillgique .. merne si la 
1111,siqut? de fond couvrail lrop 
souvent la voi. du p,ese111ateur 

·qw rccitait son 1exte d'une 
rnaniere rn;illiabile. Nous sorn·
mes entrcs de pl�in-pied dans la 
ronde infernale des rnodeles qu, 
ont ete la coQueluche des fern· 
mes au Iii des annees, allant de 
1880 a 1960. Le vetement. dent la 
femme est le meilleur arnbassa­
deur et I' eternel messager de la
mode. est maintenant une
maniere de vivre au-dela du sim­
ple fait de societc.

Dans ce tollrbillon incessant
plusieurs noms celebres mar­
quent !'esprit du commun des
mortels ; Saint-Laurent, Per
Spook. Courreges, Dior, Bal­
main. Lanvin. lls fa�onnent des
reves inaccessibles sauf pour une 
rninorite fortunee parce que des
robes ou des ensembles a plu­
sieurs dizaines de milliers de 
francs ne font pas le quotidien de 
la garde-robe de la rnenagere
moyenne, .. 

Qu'importe, les portes du reve
etaient ouvertes, alors pourQuOi
ne pas y entrer et s··,magir1er
I' es pace d'un instant rivaliser
avec les belles de la jet-set
internationale ? 

En seconde partie nous avons 
eu droit a la presentation de crea­
tions de jeunes styfistes d'avenir 
qui feront encore la modr! de 
dt!main. Lit n1odc. u,w yr;,mft• 
indlJstric dont la Frnncr: rtislt· un
ti.1s1,011 ,tu mill(!u dt!� t1njl1ux 
int11r11ationaux,
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